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- 1 -
— Oh !
Ian Shaffer n’eut pas le temps de dire ouf ! qu’il se retrouva tout à coup avec une femme entre les bras. Une femme de petite taille, aux courbes voluptueuses. Une masse de cheveux roux et soyeux dissimulait son visage, et lorsqu’elle les repoussa derrière son oreille, Ian fit face aux plus extraordinaires yeux bleus qu’il lui ait jamais été donné de contempler.
— Tout va bien ? réussit-il à demander malgré sa surprise.
Il faut dire une chose : il n’était nullement pressé de la relâcher.
Il venait à peine de faire un pas à l’intérieur des écuries du haras Stony Ridge Acres lorsque cette beauté lui était littéralement tombée dans les bras comme un cadeau du ciel.
La main délicate posée sur son épaule le repoussa doucement, mais il ne bougea pas. Comment en eût-il été capable, alors que ces courbes féminines s’ajustaient si parfaitement à son propre corps ? Alors qu’il la sentait encore trembler dans ses bras ?
Il ne connaissait peut-être pas grand-chose aux chevaux, mais les femmes… Oui, il connaissait très bien les femmes.
— Merci de m’avoir rattrapée.
Sa voix un peu grave, capiteuse, lui fit l’effet d’une caresse, et il se réjouit d’avoir eu la bonne idée de venir sur ce plateau de tournage pour discuter en personne des besoins de son client… Avec un peu de chance, il pourrait ajouter une nouvelle actrice à sa liste déjà longue de noms célèbres.
La plupart des agents artistiques ne se déplaçaient pas aussi souvent que lui sur les tournages, mais il était bien décidé à tout faire pour que Max Ford reste dans ses bonnes dispositions actuelles, et pour démontrer à sa potentielle future cliente, Lily Beaumont, qu’il était un agent dynamique et efficace qui n’hésitait pas à payer de sa personne. Compte tenu de son jeune âge, la réputation de requin qu’il s’était taillée dans l’industrie cinématographique était en réalité excellente pour ses affaires.
Ian leva les yeux vers l’échelle donnant accès au fenil, sous les combles des vastes écuries. Un barreau cassé pendait verticalement. C’était lui qui avait causé la chute de la demoiselle.
— Cette échelle aurait besoin d’une bonne réparation, remarqua-t-il en plongeant de nouveau son regard dans ces immenses yeux bleus expressifs.
— Je comptais le faire depuis quelque temps déjà, répondit-elle, étudiant attentivement son visage, s’attardant sur sa bouche. Vous pouvez me reposer sur le sol, maintenant.
Oui, bien sûr. Il était probablement en train de l’effrayer, à la serrer ainsi dans ses griffes. Mais cela ne l’empêcha pas de la reposer à terre le plus lentement possible, laissant son corps glisser contre le sien.
Et pourquoi pas ? Il était peut-être ici pour travailler, mais cela ne signifiait pas qu’il lui soit interdit de prendre un peu de plaisir avec une femme désirable lorsque l’occasion s’en présentait.
Serrant toujours son bras, Ian laissa glisser son regard sur toute la longueur du corps de la jeune femme. Pour justifier ce contact, il essaya de se dire qu’il cherchait des signes de blessure, mais, en toute honnêteté, il avait simplement envie de l’admirer à loisir.
— Ça va, vous ne vous êtes pas fait mal ? demanda-t-il.
— Seul mon orgueil est blessé, répondit-elle en reculant d’un pas, forçant sa main à relâcher son étreinte. Je suis Cassie Barrington. Et vous ?
— Ian Shaffer, se présenta-t-il, la main tendue. L’agent de Max Ford.
Et, si tout se déroulait comme prévu, il serait bientôt aussi celui de Lily, qui partageait la vedette avec lui sur ce film. Il n’était pas question de la laisser signer avec l’agence rivale sans une rude bataille. Alors son père, qui n’avait eu jusqu’ici que peu d’estime pour sa carrière, constaterait de ses propres yeux qu’il avait brillamment réussi.
Ian était l’un des meilleurs agents artistiques de Los Angeles, et son travail ne consistait pas seulement à assister à des soirées avec de jolies femmes. Il était devenu un homme puissant dans l’industrie du cinéma.
Même s’il devait reconnaître que les soirées et les femmes constituaient un agréable bonus, Ian aimait aussi s’éloigner de la vie mondaine pour suivre ses clients sur les plateaux. Et c’était cette touche très personnelle qui faisait son succès dans la profession. Entre deux prises de contact avec des producteurs, il faisait meilleure connaissance avec les scénaristes et les acteurs, et cela lui permettait de placer ses clients dans les rôles qui leur convenaient le mieux.
Le rôle de Max était taillé sur mesure. Star du film, il incarnait le dynamique Damon Barrington, célèbre éleveur de chevaux et ancien jockey. Ian appréciait énormément de pouvoir quitter l’agitation de Los Angeles pour passer un peu de temps dans l’un de ces prestigieux haras de Virginie.
— Ah oui ! Max a mentionné que vous alliez passer. Désolée d’être tombée sur vous.
Fronçant les sourcils, elle le considéra plus attentivement, avant d’ajouter :
— Je ne vous ai pas fait mal, au moins ?
Il se sentit sourire. Elle pouvait l’examiner de cette manière aussi longtemps qu’il lui plairait.
— Pas du tout, assura-t-il. C’était une façon plutôt agréable de faire connaissance.
— Je n’ai pas pour habitude de me montrer aussi maladroite… ni de me jeter ainsi dans les bras d’un homme, précisa-t-elle en relevant le menton d’un air de défi.
— Vraiment ? répliqua-t-il, s’efforçant de ne pas éclater de rire. Quel dommage !
— Flirtez-vous ainsi avec toutes les femmes que vous rencontrez ?
Incapable de résister à ce challenge, Ian s’avança d’un pas, et il eut la satisfaction de voir ses yeux s’agrandir de surprise. Elle dut lever la tête pour rencontrer son regard.
— A vrai dire, non, répondit-il d’un ton suave. Mais, dans votre cas, je suis prêt à faire une exception.
— J’imagine que j’ai beaucoup de chance, répliqua-t-elle d’un ton qui signifiait le contraire. Vous devriez trouver Max dans sa caravane. Son nom est affiché sur la porte. Et je crois aussi savoir qu’une autre caravane a été livrée pour vous tout à l’heure.
A l’évidence, elle avait hâte de le voir partir — ce qui lui donnait seulement envie de rester davantage. Il était rafraîchissant de rencontrer une personne insensible à son statut de magnat de Hollywood, et pas du tout impressionnée par son pouvoir ou par son argent. Le fait que cette femme ait une silhouette si bien dessinée, qu’elle porte un jean qui semblait avoir été conçu pour mouler harmonieusement ses courbes, et qu’elle ait de grands yeux aussi bleus qu’un ciel d’été n’était que la cerise sur le gâteau.
— Alors, c’est vous, l’entraîneur de pur-sang ? Et votre sœur est la célèbre jockey, n’est-ce pas ? demanda-t-il, croisant les bras sur sa poitrine.
Le doux soleil de cette fin de printemps, pénétrant par les grandes portes ouvertes des écuries, caressait son dos. La saison des sorties des grands films de l’été était sur le point de commencer, et avec un peu de chance, le tournage de celui-ci serait bientôt terminé, Lily signerait avec lui et son agence serait encore numéro 1. Son ex-associé, devenu son rival, ne serait dès lors plus un problème.
Il avait commencé à travailler pour une grande agence dès sa sortie de l’université, grâce à la lettre de recommandation de l’un de ses professeurs qui croyait en son talent, mais la chance et son sens aigu des affaires lui avaient rapidement permis de créer sa propre agence. Malheureusement pour lui, il avait pris un associé, et celui-ci l’avait trahi, faisant secrètement des avances à la plupart de leurs clients dans l’espoir qu’ils travailleraient exclusivement avec lui par la suite.
Pour panser les plaies de son orgueil blessé, il devait convaincre Lily de signer un contrat avec lui. Mais comment aurait-il pu se concentrer sur les affaires alors que cette créature voluptueuse se tenait devant lui ?
— Je vois que vous avez étudié votre dossier, commenta-t-elle. Je suis impressionnée que vous nous connaissiez, ma sœur et moi.
— J’ai fait mes petites recherches. Disons que, en tant qu’agent, je n’hésite pas à mettre la main à la pâte.
— Apparemment, vous mettez vos mains un peu partout.
C’était une remarque délicieusement suggestive — qu’il n’aurait pas dédaigné d’exploiter s’il avait eu un peu plus de temps. Ses yeux toujours rivés dans les siens, il s’approcha encore. Il vit une veine battre à la base de son cou. Elle soutint son regard, mais il nota qu’elle ne respirait plus.
Il devait rester concentré sur son travail, bien sûr, mais un flirt — voire une petite aventure — rendrait de toute évidence ce voyage encore plus intéressant.
— Partout, oui, murmura-t-il. Si vous avez envie de tenter l’expérience, un jour, n’hésitez pas à me le faire savoir.
Lorsqu’il vit son regard descendre de nouveau vers sa bouche, Ian dut puiser dans ses réserves de volonté pour ne pas la serrer dans ses bras et goûter à la douceur de ses lèvres. Il aurait tout le temps, plus tard… pour accepter ce qu’elle voudrait bien lui offrir. Et, d’ailleurs, la poursuite n’était-elle pas la moitié du plaisir ?
— Je crois que vous savez où se trouve ma caravane, ajouta-t-il simplement.
Et, vaguement conscient d’avoir franchi une frontière éthique, Ian tourna les talons et sortit des écuries, la laissant figée, bouche bée de stupéfaction.
Ce plateau de tournage était décidément le plus intéressant qu’il ait jamais visité, et il n’avait même pas encore rencontré son client.
*  *  *
Cassie serra la longe de McDuff plus fort dans sa main. Le cheval était encore jeune, un peu rétif, mais elle travaillait avec lui tous les jours, et il progressait visiblement.
Son travail avec McDuff et ses autres chevaux n’était que l’un des problèmes qui avaient ruiné son mariage. Derek aurait voulu qu’elle passe moins de temps avec les « animaux errants » qu’elle recueillait constamment, qu’elle cesse d’essayer de sauver toutes les bêtes abandonnées de la planète, surtout au moment de sa grossesse.
Cassie n’avait pas pu sauver son mariage, mais elle ne renoncerait jamais à l’idée de sauver des animaux. A l’évidence, son mari aimait les conquêtes féminines et la boisson davantage qu’il n’aimait son épouse et son bébé. C’était tant pis pour lui, bien sûr. Il n’empêche. Elle souffrait encore de cet abandon.
Elle concentra de nouveau son attention sur la longe, la tenant bien serrée dans sa main pour exécuter toutes les routines du dressage, car elle était déjà en retard.
Bien sûr, sa chère routine avait été déjà fort compromise ce matin-là, lorsqu’elle était tombée dans les bras de ce séduisant inconnu aux yeux de velours. Le temps d’une fraction de seconde, elle avait désiré se blottir avec délices dans ces bras vigoureux, mais la réalité impitoyable l’avait aussitôt rattrapée. Elle était déjà tombée amoureuse d’un beau parleur par le passé. Elle l’avait épousé et avait mis au monde un petit être, et elle ne l’avait jamais plus revu depuis.
Sauf, bien entendu, lors du jugement de divorce, auquel il s’était présenté accompagné de sa maîtresse. Cette fausse blonde à la forte poitrine croyait-elle vraiment qu’elle allait la laisser jouer les belles-mères avec son précieux bébé ?
Jamais.
Cassie s’était juré de ne jamais plus permettre à un homme de la faire passer pour une idiote. Et il était hors de question de se laisser éblouir par un autre charmant sourire et par des mains caressantes.
Hélas ! lorsqu’elle était tombée dans les bras de Ian, elle avait instantanément oublié tous les beaux discours qu’elle s’était tenus lorsque son mari l’avait abandonnée. Comment aurait-elle pu réfléchir de façon cohérente alors que ces bras puissants la serraient contre un corps dur d’athlète ? Aucune femme ne pourrait lui tenir rigueur de cette défaillance momentanée.
Mais c’était fini. Aujourd’hui, Cassie devait d’abord songer à sa fille. Sa petite Emily allait-il avoir un an, et Cassie savait qu’elle avait eu la meilleure part de ce mariage. Si Derek refusait de voir leur bébé, tant pis. C’était lui qui y perdait.
Alors, plus question de songer à un homme follement sexy qui croyait être un cadeau du ciel pour toutes les femmes qu’il croisait. Même si, en son for intérieur, elle devait reconnaître que tout son corps avait vibré délicieusement à son contact. Ian était si fort, son parfum si agréable, si viril…
Il avait plongé son regard tout au fond du sien, comme si elle était réellement la plus belle et la plus désirable de toutes les femmes.
Depuis qu’elle avait mis Emily au monde, elle se sentait affreuse. Les quelques kilos de trop qu’elle avait pris durant la grossesse et qui refusaient de s’en aller, ajoutés au fait que son mari l’avait quittée pour une femme plus jeune, étaient un coup sévère porté à son estime. Et cependant, Ian l’avait rattrapée dans ses bras comme si elle ne pesait pas plus qu’une plume. Voilà qui ne l’aidait pas à ignorer la puissance de cet homme envoûtant.
Elle ne gagnerait rien à se laisser éblouir par un homme au regard caressant, à la présence imposante. Elle devait se consacrer à une tâche autrement plus importante : aider sa sœur, Tessa, à gagner les épreuves du Triple Crown. Elles avaient travaillé côte à côte durant la plus grande partie de leurs vies, à la poursuite du même but : remporter la coupe du Triple Crown comme leur père l’avait fait avant elles. Aujourd’hui qu’elles étaient sur le point d’entrer dans l’histoire, Cassie ne se sentait plus de joie.
Lorsque sa grossesse avait été trop avancée, leur père était arrivé à la rescousse pour continuer l’entraînement de Tessa. Chez eux, la compétition était une affaire de famille.
Une course gagnée, deux autres à venir.
Le fait que le domaine Barrington ait été choisi pour servir de décor à un film était un avantage supplémentaire. Un scénario évoquant la carrière de son père avait piqué la curiosité des plus grands producteurs de Hollywood, et, tout à coup, le haras grouillait de projecteurs, de techniciens, de figurants et d’agents de sécurité.
Cassie avait adoré voir Max Ford, le séduisant acteur récemment marié, jouer le rôle de son père. Le rôle de sa mère disparue avait été confié à la ravissante Lily Beaumont, l’étoile montante du Sud. L’un et l’autre avaient fait un travail merveilleux, et Cassie était impatiente de voir le produit final de leurs efforts.
A la clôture de la saison des courses, Cassie comptait bien lancer le projet qui lui tenait tant à cœur et sur lequel elle travaillait depuis longtemps. Elle allait créer sa propre école d’équitation destinée aux enfants handicapés. Depuis qu’elle était devenue maman, Cassie avait envie d’une vie plus calme et, au demeurant, elle avait toujours eu un faible pour les enfants… une affection qu’elle avait cru partager avec son ex-mari.
Ouvrir cette école d’équitation représenterait un pas supplémentaire vers la guérison. Il ne lui restait plus qu’à continuer d’économiser son argent sou par sou — car il n’était pas question de demander à son père, ou à qui que ce soit, de lui prêter la somme dont elle avait besoin pour réaliser son grand projet.
— Alors, on rêvasse ?
Tenant toujours fermement la longe, Cassie jeta un coup d’œil par-dessus son épaule, et elle vit Tessa qui venait vers elle à petits pas prudents. Tout le monde approchait McDuff avec une précaution extrême, en attendant que l’étalon soit dompté.
— Peut-être un petit peu, reconnut Cassie, tirant gentiment la longe pour lancer McDuff au trot. Accorde-moi quelques minutes, et je suis à toi.
— Je préférerais que ma grande sœur m’explique les raisons de cette rêverie matinale.
Les mains au fond des poches de son jean, Tessa la dévisageait en souriant d’un air entendu. Cassie soupira, tout en continuant à guider les pas de McDuff, le faisant s’arrêter, avancer, puis reculer. L’étalon lui obéit docilement, sans le moindre signe de protestation.
Il apprenait. Enfin.
— Je reste toujours émerveillée de les voir si obéissants avec toi, remarqua Tessa. Tu es douce et patiente avec eux. On dirait presque qu’ils comprennent que tu cherches à les aider.
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Richissime agent a Hollywood, lan est habitué a ce que
les femmes lui tombent dans les bras. Mais le jour ot
il rencontre Cassie Barrington, entraineur de pur-sang
dans le prestigieux haras ou se tourne l'un de ses films,
sa séduction légendaire est mise a I'épreuve. Car la jeune
femme, nullement impressionnée par son pouvoir ou son
argent, lui demande de garder ses distances. Une exigence
qui, loin de le décourager, ne fait qu'attiser le désir qu'il
éprouve déja pour elle...

Allison Leigh
AMANTS POUR LA VIE

Cela fait un an que Jane et Casey sont amants. lls se
retrouvent dans le secret de la nuit, quand la petite ville
de Weaver est endormie. S'ils ne se sont jamais rien promis
d'autre qu'une délicieuse entente charnelle, ils sont devenus
amis, avec le temps. Seulement voila, Jane ne se satisfait plus
de cette relation. Elle veut davantage, désormais : un bébé,
un mari, une famille. Et, puisque Casey ne peut lui offrir ce
qu'elle attend, elle n'a d'autre choix que de quitter celui
dont elle est tombée follement amoureuse...
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